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Avec cet Evangile, nous sommes à quelques heures 

de la Passion et de la mort de Jésus. Il est là, au milieu des 

siens. Il est sans doute bien conscient de tout ce qui se trame 

contre lui. Mais ce n’est pas ce qui le préoccupe le plus. Il 

pense d’abord à ses disciples et à ceux qui croiront à leur 

parole. Il prie pour l’unité des croyants. C’est important, 

pas seulement pour l’Eglise mais aussi pour le monde : 

« Qu’ils soient un afin que le monde croie. » Ce n’est pas 

possible de croire que l’amour de Dieu habite des hommes 

divisés entre eux. La clé de la vitalité de l’Eglise se trouve 

dans la recherche renouvelée de l’unité. 

A la suite des disciples, nous sommes envoyés dans 

le monde. Nous avons à lui dire que Dieu l’aime. Il faut que 

cela se voie dans nos vies. Trop souvent, notre manière de 

vivre n’est pas en accord avec nos belles paroles. Alors 

qu’il est difficile voire impossible que des chrétiens divisés 

ne puisse donner une bonne image de l’église et témoignent 

de l’amour de Dieu. C’est pour cela que Jésus insiste si 

fortement sur l’unité qui doit régner dans les communautés 

chrétiennes ; sans cette unité, la mission de l’Eglise ne peut 

pas vraiment porter du fruit.  



La clé de la vitalité de la foi de nos communautés se 

trouve dans la recherche renouvelée de l’unité. En priant 

pour ses disciples, c’est pour nous que Jésus s'adresse au 

Père, lui demandant de nous donner l'Esprit d'unité et 

d'amour, condition indispensable à la mission, pour ceux 

qui veulent vivre du Christ. C'est la participation à la prière 

de Jésus qui nous fait découvrir l'intimité de la relation du 

Christ à son Père. Une prière forte qui est elle-même œuvre 

de l'Esprit, reconnaissance de l'amour qui habite le Père et 

le Fils, de l'amour que le Christ veut partager avec nous, 

reconnaissance dont le fruit visible est et devra être l'unité 

des fidèles du Christ, signe visible de l'intention de Dieu : 

« qu'ils soient un afin que le monde croie ! ». Sommes-nous 

prêts à recevoir cette prière de Jésus comme une invitation 

à la conversion et comme un envoi en mission à quelques 

jours de notre fête de Pentecôte ? Église, signe visible de 

l'amour de Dieu qui appelle l'humanité vers l'unité, nous 

sommes ces pierres vivantes qui recevons l'Esprit d'amour, 

nous sommes envoyés comme le Christ a été envoyé. 

La première lecture nous montre l’état d’esprit 

d’Etienne juste avant de mourir. Il vient de témoigner de sa 

foi auprès des gens qui rejettent le Christ. Quand il fait part 

de sa vision de Jésus glorieux, debout à la droite de Dieu, 

c’est le rejet absolu. C’est important pour nous chrétiens 



d’aujourd’hui. Ils sont nombreux dans le monde ceux et 

celles qui sont persécutés pour leur foi. Nous-mêmes, nous 

pouvons être tournés en dérision. Mais rien ne doit arrêter 

le témoignage que le Seigneur attend de nous. 

Le drame, c’est qu’aujourd’hui comme autrefois, le 

monde refuse de croire à cet amour qui vient de Dieu. Jésus 

nous en donne l’explication dans sa prière : « Père juste, le 

monde ne t’a pas connu… » Dans le langage de la Bible, 

cela signifie : « Le monde ne t’a pas aimé. » Il n’y a pas 

entre le monde et Dieu cette relation d’amour qui unit Jésus 

et son Père. Mais rien ne peut empêcher Dieu d’aimer ce 

monde et de vouloir le sauver.  

Le livre de l’Apocalypse nous parle dans un langage 

hors du commun. Saint Jean s’adresse à des chrétiens 

persécutés. Tout au long de ce livre, il leur montre la gloire 

du Christ vainqueur. Avec lui, la mort et le péché ne 

peuvent avoir le dernier mot. Et ce qui est important c’est 

que nous sommes tous appelés à cette victoire. Avec Jésus, 

c’est un monde nouveau qui est en train de naître, un monde 

rempli de l’amour qui est en Dieu. Il faut que cette bonne 

nouvelle nous remplisse de joie et de confiance malgré les 

épreuves de la vie. 

Chaque dimanche, nous sommes rassemblés pour 

écouter la Parole du Christ et pour partager le Pain vivant 



de l’Eucharistie. Au moment de nous quitter, nous sommes 

envoyés pour être des messagers de la bonne nouvelle. 

Notre mission, c’est de montrer au monde que les Paroles 

du Christ sont celles de la Vie Eternelle. Il est indispensable 

que notre unité dise au monde l’amour dont le Christ nous 

a aimés.  

Aujourd’hui, nous avons entendu la prière du Christ 

au Cénacle. Mais elle ne s’arrête pas là. Au-delà de la mort, 

il est toujours vivant et il continue à intercéder en notre 

faveur. Il continue à prier pour l’unité de son Eglise « pour 

que le monde croie ». C’est notre vie remplie d’amour qui 

rendra notre témoignage vraiment crédible. Alors oui, nous 

te prions, Seigneur : que ton Esprit vienne mettre en nous 

l’amour dont le Père t’a aimé. Amen !  
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